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Le mot d’Alain 
 

Par : Alain Turcotte  

 

Bonjour, c’est Alain Turcotte des 

Béatitudes.  

 

Comment je prie : en aidant les 

petits de mon entourage, dans la 

nature et avec les plus pauvres.  Dans mon église, 

à l’hôpital d’Youville, en ramassant des cannettes et 

des bouteilles, l’œuvre de Jean Vanier, en me 

recueillant dans le silence dans la chapelle.  

 

Je pense à vous autres et je vous aime.  
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Comment et pourquoi je prie? 

 

Par : Michel Denis 

 

Pourquoi je prie? 

Je dirais d’abord spontanément que c’est pour ne pas me faire engloutir par les 

marées parfois importantes de ce monde, un monde par exemple qui me propose 

accumulations, jouissances, hyperactivités, consommations, distractions, 

multitâches… Le malin aussi, comme le dit un auteur : 

« par le jeu du mental, nous tire vers le passé ou nous 

pousse dans l’anticipation du futur »; alors que Jésus, 

nous le savons, nous invite à « ne pas nous inquiéter 

pour demain » (Mathieu 6,34).  

Et deuxièmement je prie pour que la parole de 

Jésus-Christ s’enracine davantage en mon cœur. Et j’ai un bon modèle sûr, c’est justement Jésus, lui 

l’amour même, qui nous a tracé le chemin en se retirant si souvent dans la montagne pour prier. 

J’aime bien aussi le témoignage des Pères du désert et des moines qui choisissent, appelés par 

l’Esprit Saint, de se retirer du monde, pas parce que le monde est mauvais mais parce que ce monde 

perd si facilement, dans le quotidien des jours, l’essentiel, l’essentiel de 

l’amour comme Jésus. Je parlais plus haut des marées parfois fortes de ce 

monde, comme à l’extérieur de nous; mais il ne faut surtout pas oublier 

qu’elles ont écho à l’intérieur de nous, qu’on appelle cela résonnances, 

imaginations, fantasmes, orgueil, colère, peurs… Encore là les Pères du 

désert et les moines en savent quelque chose, il y a tout un monde à l’intérieur 

d’eux, monde de ténèbres, mais heureusement l’Esprit de Jésus est tout près 

d’eux pour les aider à vaincre, à remplir leur être de lumière, d’amour. 

Comment je prie? 

Je dirais qu’il me faut me retirer moi aussi dans le silence; ma chambre est un bel endroit, la 

nature aussi, de même que les lieux de prière comme le sanctuaire de Beauvoir, les moments de 

retraite, de marche aussi. Je pense aux 9 jours de la marche Mariale. J’aime ces paroles du frère 

Emmanuel, qui a fait longtemps cette marche avec le 

groupe de Montréal : « Le temps du pèlerinage offre un 

espace de liberté et de dégagement de toutes 

préoccupations, alors s’ouvrent les portes de la 

communion, de la contemplation et des dimensions 

intérieures profondes; lors de la marche, la nature 

répercute à tout moment ce que nous prions et méditons 

et, simplement, rapidement, la prière devient plus 

contemplative ». Tout cela pour dire qu’il est important de 

se donner un bon espace de silence extérieur mais aussi 

intérieur.  

En ce qui concerne l’espace intérieur, je dirais que le monde de la méditation Chrétienne m’est 

précieux, j’essaie de l’exploiter, de le faire mien; une simple parole que l’on fait sienne exemple : 

« Jésus dans mon cœur », en y revenant sans cesse lorsque l’on constate qu’on est distrait, oui 
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revenir à ma respiration, à la parole qui me touche; c’est sûr qu’il me faut ajouter l’aide précieuse de 

l’attention à mon corps, exemple, dans le silence, je peux constater que je suis fatigué, l’importance 

donc de me reposer, un repos fruit aussi de l’exercice physique, de saine détente et même d’une 

saine alimentation, sans oublier même un certain jeûne. J’aime prier aussi en marchant tout en 

écoutant la nature ou un chapelet chanté, médité. Bien sûr les prières communes, les activités à La 

Maison Les Béatitudes, les lectures, les relations humaines, tout cela est matière à venir nourrir ma 

vie intérieure. Mais par-dessus tout, je me dis l’importance de demander cette grâce de l’Esprit Saint. 

Voilà en gros l’essentiel de comment et pourquoi je prie.  Au fond c’est pour être en mesure de 

répondre à ma mission profonde. J’aime redire ces paroles que j’aime beaucoup du philosophe 

Frédéric Lenoir, paroles qu’il a puisées lui-même je crois de Mère Térésa : « Ce n’est pas la quantité 

de nos actions qui compte le plus mais la qualité de l’amour dans chacune d’elles ». Et je termine 

avec cette autre parole que j’aime beaucoup aussi d’un moine chartreux : « Ce que les êtres humains 

désirent, c’est de rencontrer un être de paix ». 

 

 
La prière 

 

Par : Michel Bonneville 

 

La vie de prière est indispensable 

pour toute personne qui veut suivre 

Jésus.  Nous sommes tous unis par la 

prière, soit pour la louange, l’intercession, l’action de 

grâce.  Il est écrit que c’est un dû à Dieu de l’adorer.  

Il est notre unique Créateur.  On se supporte 

réellement par cette réalité visible et invisible.  Tout cela doit nous amener à la charité sur le terrain 

de nos relations avec les autres et nous-mêmes.  Elle est source de croissance, purification, mais 

source de joie, d’espérance et d’amour.  Elle nous amène à une plus grande communion entre nous 

et avec notre Dieu et nous-mêmes.  Elle est source de grâce pour l’Évangélisation, le pardon et la 

réconciliation.   

Merci mon Dieu de nous avoir créés par Amour. 

 
 

Ma neuvaine à Jésus 
 

Par : Yvan Godbout 
 

Bonjour mes amis, 

Je prie entre le mois de janvier et juin de chaque 

année : je fais une neuvaine à chaque mois. Je prie et 

mes prières sont exaucées. Cela se passe dans mon 

cœur et le bon Dieu est avec moi.  Ça se dit comme ceci.  Mes 

faiblesses se transforment en générosité, en courage et en 

espérance.  Au moment où je ne m’attends pas, cela se produit 

dans mon cœur. Merci de l’écoute. 
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Pourquoi et comment je prie 
 

Par : F. Jean Beloin s.c. 

 

Au psaume 18, verset 4, on peut lire : « Pas de paroles dans ce récit, pas de voix 

qui s'entende ». Bien que nous ayons quotidiennement deux moments de prière 

communautaire où nos voix se font entendre et où les paroles abondent bien souvent, 

ma prière personnelle, elle, est plutôt silencieuse. Comme, par nature, je parle peu, ma 

prière personnelle est, elle aussi, souvent silencieuse, un peu comme au psaume 18. Dans ce 

psaume, nous sommes témoins de toute la création qui, silencieusement, rend grâce à son Créateur. 

Je dirais que ma prière personnelle, habituellement, est constituée de petits instants parsemés, au 

compte-gouttes, tout au long de ma journée ou de ma nuit, des courts instants de conscience du 

cœur, des relations–« flash » avec Celui que je veux aimer et qui m’aime. Il y a aussi des périodes 

plus longues où je veux être présent à sa Présence. C’est mon désir profond mais, dans la réalité, le 

corps est là, le cœur est là mais l’esprit vagabonde de distractions en distractions n’arrivant pas à 

vraiment se fixer longtemps sur la Personne avec qui je veux être en relation intime. Dans ces temps 

de prière personnelle que je veux m’accorder, s’il y avait, en vente sur le marché, du Ritalin pour 

calmer et ralentir mon esprit qui souffre probablement de TDAH, je crois que je serais preneur…  Je 

dois humblement avouer que j’envie ces personnes qui semblent pouvoir passer des longues heures 

en prière silencieuse, en cœur à Cœur intime avec Celui que leur cœur aime. Personnellement, j’en 

suis totalement incapable. 

Dans ces courts instants de prière consciente, je prie surtout pour rendre grâce, pour offrir et 

aussi demander. 

Je rends grâce pour tout ce que j’ai reçu (y’a beaucoup de « stock » de 

compris là-dedans). Je rends grâce pour le don de la vie que j’ai reçu et pour 

la santé qui, jusqu’à maintenant, tient bien la route. Je rends grâce pour 

Jésus qui s’est fait Parole de Dieu pour nous révéler que Dieu est Amour et 

qu’Il a, pour nous tous, les humains, un Amour qui ne se démentira jamais et 

qui est personnel à chacun, sans exceptions, car, pour Lui, il n’y a personne 

qui n’est pas aimable. Je rends grâce pour cette Parole qui est une lumière 

sur ma route, une lampe pour guider mes pas. Je rends grâce pour mes 

familles, adoptive et naturelle, pour mes communautés, Frères du Sacré-

Cœur, La Maison Les Béatitudes et Foi et Partage, pour toutes les personnes que j’ai connues 

jusqu’à maintenant et qui, d’une façon ou d’une autre, m’ont permis de faire tranquillement reculer les 

frontières bien étroites de mon pauvre amour. Je rends aussi grâce au Seigneur d’avoir tenu compte 

de ma petitesse et de ma fragilité en m’épargnant des épreuves très lourdes, trop lourdes pour moi, 

que beaucoup de personnes ont à affronter dans leur vie. 

J’offre quotidiennement ma vie et celle de tous les humains d’hier, d’aujourd’hui et de demain, en 

union avec Jésus qui a offert librement sa vie pour le salut de toute l’humanité, un peu comme la 

petite goutte d’eau qui devient vin en s’unissant à la coupe de vin au moment de l’eucharistie. Je sais 

bien que mon offrande est aussi lourde qu’une plume sur une « balance » mais, un peu comme pour 

les cinq pains et les deux poissons de l’évangile, je crois que Dieu peut y donner une valeur et un 

poids qui dépasse complètement, sans aucune proportion mesurable, la réalité concrète de cette 

pauvre offrande. Oui, une offrande bien pauvre car j’y inclus aussi tous mes manques, mes 
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maladresses et mes péchés qui sont des manques d’amour sous toutes sortes de forme. Comme dit 

le psalmiste dans le psaume 131, au verset 1 : « Je n’ai pas le cœur fier ni le regard ambitieux… ». 

Et je demande aussi différentes choses au Seigneur. Je Lui demande d’accorder à tous les êtres 

humains, ses enfants bien-aimés, la grâce de dire « oui » au Salut qu’Il offre gratuitement à 

chacun(e) d’entre nous. Je pense avec joie aux ouvriers de la dernière heure qui reçoivent le même 

« salaire » que ceux qui étaient à l’œuvre dès la première heure. Pour toutes les personnes qui se 

recommandent à nos prières, je demande au Seigneur d’accorder à chacun(e) ce qu’il y a de mieux 

pour lui/elle. De temps en temps, j’intercède pour ceux/celles qui sont dans la détresse, oubliés, 

rejetés, exploités, maltraités… et dont personne ne se soucie. Je prie pour ceux et celles que, bien 

involontairement, je fais souffrir parce ce que, parfois, mes paroles ou mes gestes sont mal ajustés et 

pas toujours enrobés d’amour. Enfin, j’aime bien cette courte prière qui me revient souvent dans le 

cœur : « Dieu, viens à mon (notre) aide, Seigneur, hâte-toi de me (nous) secourir » car il y tant de 

situations, d’événements et de réactions, aussi bien à l’intérieur qu’à l’extérieur de moi-même, devant 

lesquelles je me sens tellement démuni, pauvre et sans ressources, des situations où le réflexe 

naturel pourrait être de fuir ou de tenter d’expulser ce que je pense être la source de mon mal-être. 

Mais il y a aussi un autre réflexe qui monte bien souvent en moi : c’est de crier « Au secours » 

Seigneur, viens apaiser les tempêtes et les turbulences de ma vie, de mes communautés, de mon 

Église, de notre monde. 

 

 

Je prie pour… 

 

Par : Jean Roy 

 

Je prie pour… 

pour me connecter à l’essentiel de ma vie 

pour m’émerveiller du beau et du bon 

pour accueillir mes fragilités 

pour entendre un Parole qui me fait du bien 

pour ouvrir mon cœur aux personnes sur mon 

chemin 

pour, dans le silence, entendre ma petite voix 

intérieure 

pour vivre plus de paix, de joie, d’amour. 

 
 

Ma prière... 
 

 

Par: Lise Morin  

 
 
  

Bonjour,  

Je prie pour croire et je crois pour prier. 

Je demande une paix croissante et Dieu 

m'offre une paix profonde. 

Je me confie en toute intimité à Dieu qui me 

connaît par coeur. 

Je prie pour mieux aimer mon prochain que 

Dieu a créé. 

Je prie pour reconnaître Dieu dans les couleurs 

de ma mission. 

Je prie dans l'espérance du pardon et Dieu me 

comble de miséricorde.  

Je rends grâce à Dieu pour tant d'amour infini. 

Je prie afin de vieillir en Dieu l'âme sereine.  
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Comment et pourquoi je prie 

 

Par : Jacques Trudeau 

 

Pour répondre aux questions posées, comment et pourquoi je prie, je trouve 

intéressant de commencer cet article avec des prières que j’ai lues et qui collent bien au 

tête-à-tête que j’ai avec Dieu. Parfois quand je prie, j’aime bien utiliser des prières déjà 

composées, comme la prière de La Maison Les Béatitudes. 

 

Voici la Prière « Seigneur, aide-moi à trouver de plus en plus ma joie en Toi » de Sœur 

Emmanuelle (1908-2008) : 

« Seigneur, aide-moi à être heureux et à créer le bonheur, à être détonateur de Joie, (…). 

Seigneur, aide-moi à jouir de mon corps, de mes yeux qui voient, de mes oreilles qui entendent, 

de mes pieds qui marchent, de mes mains qui touchent, de mon palais qui goûte, de ma bouche 

qui hume l’air qui vivifie. Seigneur, aide-moi à jouir de mon âme, de mon intelligence qui 

comprend, de ma volonté (…) Aide-moi surtout, Seigneur, à trouver de plus en plus ma joie en 

Toi, Source de mon espérance, Toi, « l’Au-delà de tout », Toi, la vie en plénitude, Toi, qui 

m‘attends dans Ta maison où – Tu l’as dit – Tu m’as préparé une place. Merci, Seigneur ! » 

 

J’affectionne cette prière, elle réunit ce que Dieu attend de moi, Il m’invite à garder ma joie en 

Lui. Ma vie est un pèlerinage semé de petites prières lancées pour ceux qui souffrent et d’appels à 

mon Dieu. Mes prières se promènent de la demande, à la louange, au partage de mon état d’âme, au 

cri de mon désespoir, au remerciement, à la prière de consentement et de prières secrètes. Avec 

Dieu, j’échange comme avec un ami, comme je le fais dans les équipes de Foi et Partage. Il y a aussi 

la cellule de prière de La Maison Les Béatitudes qui est une petite 

cellule d’amour, où je sens la présence 

de Dieu. Avec Thérèse Drouin 

j’affectionne réciter quelques dizaines 

de chapelet bien sincères.  Moi et ma 

compagne avons ensemble des 

moments de silences et de prières qui 

nous font grandir en espérance et en 

amour. 

 

Prière « Dieu, ma Joie, Tu es le Souffle de ma vie » du poète Alain Lerbret (1937-,,,) : 

« Dieu, ma Joie, Tu es le Souffle de ma vie, Tu es la Source de mon chant, Tu es le Rythme de 

mon sang, Tu es le Feu qui m'a saisi. Dieu, ma Joie, Tu as fait de ma pauvreté Ta demeure de 

silence où tout être peut adorer le secret de ta Présence. Dieu, ma Joie, Toi Seul est Saint, Ton 

Amour est Puissance, et dans Tes mains le monde prend naissance. Dieu, ma Joie, (…) Tu 

chéris le malheureux comme un enfant. Dieu, ma Joie, (…) Tu combles les petits dont le cœur a 

faim de Toi. Dieu, ma Joie, Tu es fidèle à Tes promesses depuis hier jusqu'à demain car Ta 

tendresse n'a pas de fin ». 
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Dieu est le souffle de ma vie, Il m’entend et Il me répond, 

c’est sa réponse qui me fait parfois sourire, la joie qu’Il a de me 

réconforter.  Grâce à Lui, j’ai passé au travers les épreuves de la 

vie. Parfois, je trouve surprenant les marques d’affection qu’Il me 

fait partager. Ce sont des petits coucous, des rencontres 

amicales, des sourires et du bonheur… Mon souffle, c’est le Très 

Haut et le Très Bas et l’Esprit qui Les unit. 

J’aime aussi passer par l’intermédiaire des saints et saintes 

pour m’adresser à Dieu. 

La vie est prière… 

Ce texte est dédié à Claude, mon beau-frère 

 

 

Comment et pourquoi je prie 

 

Par : Hélène Rouleau 

 

Je prie quand j’ai besoin vraiment de Dieu, quand 

dans mon âme me je sens seule.   

Tout le monde a besoin de la prière. J’aimerais bien savoir 

combien il y a de personnes qui n’ont point besoin de la prière et 

de Jésus.  La souffrance doit être pénible si le Seigneur n’est pas 

en eux. 

Pour moi la prière est précieuse car j’ai tellement besoin de l’Amour du Christ. 

Je prie à la chapelle, dans mon lit et en me promenant dans les sentiers, ça illumine comme une 

flamme dans mon cœur et c’est cette lumière qui conduit mes pas vers l’amour du Christ.  Pour moi, 

c’est comme ça que je fais ma prière. 

 

 
Quand et comment je prie 

 

Par : Ghislaine Métivier. 

 

Dans les rubriques PRIER ENSEMBLE, je lis toute les intentions de prières 

demandées puis je prie pour que chacune d’entre elles se réalise. 

Quand quelqu’un de mon entourage - parent, ami, connaissance... - est mal pris, je pense à leurs 

problèmes un à un en espérant que ma prière sera entendue. 

En particulier, quand je cherche quelque chose, je prie mon père et ma mère pour le retrouver. 

En général, je trouve assez rapidement, sauf pour une tuque que j’ai retrouvée six mois après dans 

une boîte à chaussures. 

Je vous souhaite la Paix du Seigneur, sa Bénédiction et que vos intentions de prières soient 

comblées.  
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Comment prier et pourquoi je prie? 
 

Par : Marie-Thérèse Mailloux 

 
Prier, c’est se tourner vers Dieu avec amour et confiance. (R.M.) 

 

 Ça fait un mois que je me creuse la tête, je n’arrive pas à formuler ce que je veux dire. Peut-

être que je me complique la vie… J’ai décidé de garder les choses simples le plus possible. 

 Prier, il y a bien des façons de le faire. Il y a les prières officielles de l’Église et de toutes les 

Églises. Il y a les célébrations : pour les catholiques ça peut être la messe ou encore les vêpres, les 

neuvaines, les saluts du Saint Sacrement, les processions et quoi 

encore. Il y a les prières de groupe et celles qui sont individuelles, 

plus silencieuses. Quand j’étais petite, il y avait la prière en 

famille, le chapelet à la radio, la prière du soir et du matin, celles 

avant et après les repas. Je me souviens que toute la vie était 

ponctuée par des prières. 

 Apprendre à prier faisait partie de notre éducation de base 

comme enfant. Pour prier il nous fallait nous recueillir, fermer les 

yeux, faire silence et surtout rester très concentré. Pas facile pour 

un enfant. Je me souviens avoir eu des fou-rires, des moments de 

rêveries, des distractions de toute sorte. Il ne fallait pas que je 

fasse de la peine au petit Jésus en étant dissipée. Je dois avouer que parfois je le trouvais 

« braillard » le petit Jésus. 

 Même si les prières officielles sont encore 

importantes, pour moi prier prend un tout autre sens. Me 

tourner vers Dieu avec amour et confiance, c’est placer Dieu 

au centre de ma vie.  C’est lui parler et l’écouter. Lui dire 

quand tout va bien, lui crier après quand j’en ai marre, quand 

je ne sais plus. C’est parfois réciter des prières apprises 

quand j’étais petite mais souvent en me permettant de 

changer certaines paroles; par exemple dans le Notre 

Père je dis: « apprends-nous à pardonner comme toi tu nous 

pardonnes, soutiens-nous en tentation »; dans le Je vous salue Marie c’est: « prie pour nous tes 

enfants bien aimés… à l’heure de notre seconde naissance ».  

 Mais ce que je veux vous partager, c’est une expérience de prière que j’ai vécue dernièrement 

avec deux amies. Pour moi ce fut une des plus belles prières de toute ma vie.  

 Nous avons été animées par une force spéciale qui nous a amenées à partager des 

expériences de vie, des blessures. Mais ces partages ne se voulaient pas des jérémiades pour 

blâmer, pour nous trouver misérables. Non, nous étions vraies, nous nous disions afin de nous 

connaître, de nous découvrir. J’ai découvert des femmes fortes, belles et pleines de vie contrairement 

à ce que je croyais. 

 De ces partages, des pardons sont sortis comme des explosions et des étincelles se sont 

répandues en nous et autour de nous. Pardonner libère, fait grandir et aide à continuer. 
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 Nous n’avons pas dit des formules ou des rites particuliers, mais c’était palpable, quelque 

chose se passait, l’amour rayonnait. Nous avons prié. Le Christ n’a-t-il pas dit : « Quand deux ou trois 

sont réunis pour prier, je serai au milieu de vous. » 

 Prier, expérience spirituelle de nous tourner vers Dieu avec amour et confiance. Prier fait 

grandir, apporte de la joie et de la paix. Merci pour cette prière. 

 

 

Comment et pourquoi je prie 
 

Par : Isabelle Plante 

 

Je prie souvent, plus que jamais dans ma sainte vie.  J’ai 

plus besoin du Seigneur au cours de ma vie, pour me consacrer 

plus longtemps au service des uns et des autres.  Je recherche 

à faire mon nid à La Maison Les Béatitudes complètement. Je 

me sens très bien avec eux autres. 

Ma mission sur terre est au service de mon prochain.  Je le fais 

entièrement à chaque jour de la semaine. Je leur prouve combien importants sont les gens de la 

communauté qui ont tant de valeur à me yeux.  Le Seigneur me donne la chance de vivre de bons 

moments fort importants.  J’ai apprécié le don qui m’a été donné.  Lui qui à créé homme et femme, 

m’a donné une nouvelle chance de respirer.  Cette belle nature a été faite pour admirer la création.  Il 

m’a donné la chance de revivre, une grande bonté et espérance, tant de merveilles.  Sur gens de La 

Maison Les Béatitudes, je souhaite toute la grâce de Dieu.  Pour moi je l'apprécie tellement tout ce 

qu’il me donne en profusion, souffle de la vie, qui s’ouvre tant au monde sur terre. 

La dernière des choses que j’ai mentionnée à ma mère : je vais continuer à perpétuer l’héritage 

reçu de ma famille, qui m'a enseigné à prier en famille depuis mon jeune âge.  Aujourd'hui, je suis 

rendue au bout du sommet avec la maturité en Dieu.  Je suis entrée dans le mystère de Dieu.  J’ai 

pris le dessus sur les épreuves vécues au cours de ma maladie.  Aujourd'hui je suis en rémission 

complètement, je suis chanceuse d’avoir été solide pour passer au travers la maladie, je 

rends bien grâce à ma foi en Dieu qui m'a permis de témoigner ma reconnaissance au gens de La 

Maison Les Béatitudes.  Cette semaine, ça vaut tant la peine, je suis embarquée complètement en 

communauté à tout jamais dans me sainte vie.  Aujourd'hui au terme de mon labeur, le Seigneur m'a 

donné la chance de renaître à nouveau en mon cœur. Je 

suis remplie d’admiration pour la source de la vie qui 

circule dans mes veines à moi, la tendresse des gens que 

j’aime tant au monde. 

Je souhaite une longue vie au journal « La vie en 

abondance ».  Au cours de ma vie, le plus longtemps au 

monde, je veux bien jouer mon rôle de personne aidante 

complètement.  Merci à la vie, j’en profite au maximum 

avec les gens de La Maison Les Béatitudes.  Je me sens 

complètement comme chez moi avec eux autres. 
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Chroniques des activités 

 

N.D.L.R.  Pour vous tenir au courant sur la vie qui circule aux Béatitudes, voici un résumé des 

activités qui s’y sont déroulés récemment. 

 

Retour annuel et choix de notre thème 
9 juin 2018 

 

Par : F. Jean Beloin s.c. 

 

Le retour annuel sur les activités communautaires qui 

se terminent et le choix d’un thème pour l’année à venir est 

une de nos rencontres que j’aime beaucoup parce ce que je 

la trouve nourrissante et stimulante. Être témoin d’un survol, 

en quelques heures seulement, de la plupart des belles 

activités que nous avons vécues tout au long de l’année et 

de toutes les personnes qui s’y sont impliquées pour que la 

vie continue à circuler, ça fait chaud au cœur et je trouve 

cet exercice très motivant pour continuer la route ensemble. 

J’aime aussi beaucoup la façon dont nous choisissons 

notre thème annuel, une procédure qui nous permet de 

participer en partageant nos intuitions ou suggestions mais 

aussi en laissant beaucoup de place à l’Esprit-Saint qui, finalement, se manifestera à travers les 

différents cheminements vers des consensus et le vote final que nous aurons à prendre ensemble. 

Nous avons habituellement 4 équipes de 7 ou 8 

personnes. Dans toutes les équipes, chaque personne 

peut arriver avec sa ou ses suggestions pour un 

thème à proposer. Ensuite, chacune des équipes 

parvient tranquillement à un consensus pour proposer 

un seul thème à l’ensemble des autres membres 

participants. Dans un temps de plénière, les quatre 

équipes peuvent présenter leur thème et expliquer à 

tous pourquoi ils ont choisi ce thème et pourquoi nous 

« devrions » éventuellement voter pour leur thème. 

L’assemblée peut alors réagir et proposer, s’il y a lieu, 

des légères modifications ou « améliorations » aux thèmes proposés par chacune des autres 

équipes. 

Ensuite, chaque équipe se retrouve à nouveau ensemble afin de décider s’ils acceptent une ou 

l’autre des suggestions de modification ou bien s’ils choisissent de garder le statu quo. Finalement, 

chaque équipe s’entend pour présenter une version finale de son thème. Les quatre thèmes 

suggérés sont alors écrits sur un grand tableau et chacun des participants est ensuite invité à aller 

voter pour un des trois autres thèmes qui ne proviennent pas de sa propre équipe. Afin de s’assurer 

que cette consigne soit bien respectée, des petits autocollants, de couleur différente pour chaque 

équipe, identifient les votes de chacune des équipes ainsi que leur proposition. 

 
« L’ange Pierre Germain » relate les 
débuts de « La vie en abondance »  

à l’occasion de la parution du  
100e numéro 
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Finalement, tout au long du processus, nous avons souvent à renoncer à notre propre suggestion 

personnelle (si bonne ou judicieuse soit-elle à nos yeux) 

pour, petit à petit, nous rallier à quelques reprises 

jusqu’au choix final qui deviendra le thème que nous 

adopterons pour la prochaine année. J’aime cette façon 

de faire où nous avons tous notre petit rôle à jouer pour 

permettre à un thème de jaillir du sein même de notre 

communauté, ce qui est bien différent d’un thème qui 

nous serait proposé ou « parachuté » de l’extérieur par 

des bonnes personnes qui feraient tout leur possible 

pour bien discerner ce dont nous avons besoin.  

Enfin, les thèmes choisis au fil des ans ne me 

paraissaient pas toujours très lumineux ou inspirants 

pour moi mais, à chaque année, j’ai fait l’effort d’essayer 

de l’approfondir pour y découvrir la « perle » qui y était 

cachée. Finalement, je ne regrette rien, comme disait 

Édith Piaf, car à chaque année j’y ai découvert des 

nouvelles facettes de moi-même qui avaient à être polies 

davantage pour devenir moins rugueuses. Le thème que 

j’aurai à explorer pour notre année 2018-2019 est :  

« Ta grâce me suffit ». 

 

 

Fête de la reconnaissance 

 

Par : Jacques Trudeau 

 

Samedi le 16 juin se déroulait une 

activité très spéciale. 

Des membres internes et externes 

recevaient les bénévoles qui tournent, 

comme des abeilles, autour de La Maison 

Les Béatitudes.  Il y a eu jusqu’à cinquante 

personnes à la fête de la reconnaissance. 

La messe célébrée par Steve Lemay était accompagnée 

par des ami(e)s africains qui chantaient et qui jouaient la 

musique de leurs pays. 

Le repas faisait, aussi partie de la fête.  C’est agréable 

de manger ensemble! 

La soirée s’est poursuivie avec de la musique et de la 

danse africaine. 

Une rencontre très rythmée. 
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Une lumière ouverte, aimante 
 

 

Par : Christine Blais 
 

 

Comme le dit Laurence Freeman dans son livre 

intitulé « La parole du silence », « Méditer, c’est se 

tourner vers le soleil, la source, vers Dieu. Il ne s’agit pas 

de quelque chose de passif, car nous ne sommes pas tournés. Nous 

tournons. Nous choisissons de tourner. Le mantra agit comme un levier 

qui fait pivoter la conscience à partir du centre simultanément vers 

l’extérieur et vers l’intérieur de façon que nous puissions totalement 

réfléchir la lumière de la Source qui se trouve à la fois à l’intérieur de 

nous et tout autour de nous. » 

 

J’ai déjà participé à une retraite de fin de semaine prêchée à Sherbrooke 

par le mystique Jacques de Foïard-Brown. Il vit habituellement à l’île 

Maurice. Au début de la retraite, les gens s’étaient levés debout pour aller le 

saluer. Alors j’ai fait pareil. Quand il m’a donné la main en me disant bonjour, 

j’ai senti son énergie pure, blanche, partir de son bras, traverser ma main et 

monter le long de mon bras. J’en fus très étonnée et toute retournée. Ça 

ressemblait un peu à l’histoire de 

la femme qui a touché le 

vêtement de Jésus dans Marc 

5,31. Mais la pureté et l’amour de Jésus devaient être 

encore bien plus grands. Donc ils avaient un plus grand 

effet. Le père Jacques médite depuis au moins 30 ans 

mais d’après ses dires, il a dû traverser plusieurs illusions 

avant d’arriver où il en était cette année-là. Donc je 

pense qu’après avoir médité depuis aussi longtemps, 

c’est bien suffisant pour devenir lumineux. 

 

Je n’ai rien compris à la retraite car il prêchait plutôt pour des universitaires et je n’en étais pas 

une. Cependant, pendant qu’il parlait, je voyais qu’il dégageait un halo de lumière blanche. Ce fut un 

cadeau que Dieu m’a donné pendant la retraite. Cette lumière blanche correspondait à celle qu’on a 

toujours vue autour de la tête des saints sur des images. Cependant, celle sur les images semble 

concrète alors que celle des personnes vivantes est en réalité plus subtile. Il y a plusieurs années, 

c’est grâce à la lumière blanche dégagée par une Sœur Adoratrice du Précieux-Sang que je me suis 

convertie. Certaines personnes ne croient pas que les saints peuvent dégager une lumière blanche. 

Qu’ils croient ce qu’ils veulent, moi je sais ce que j’ai vu. Dieu a plein d’outils pour rejoindre tous et 

chacun. 

 
 

 
Jacques  

de Foïard-Brown 
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Si Adam et Ève m’étaient contés 
 

Par : Jacques Trudeau 

 

Quand l’abbé Guérette est venu à la 

Maison le printemps passé pour un 

ressourcement, il parlait du jardin d’Éden 

d’ Adam et Ève. Je me suis mis à penser, à mon tour, 

à Adam et Ève. 

Il était une fois, Dieu le Père qui était bien présent 

à notre premier couple, Adam et Ève. Ce couple vivait 

en toute candeur dans le Jardin d’Éden comme des 

enfants dans un lieu de prédilection.  Tout était facile.  

Mais, comme nous tous, Adam et Ève grandissaient 

en sagesse. Les enfants qu’ils étaient, en prenant 

connaissance du bien et du mal, devenait maintenant des adultes. Ils n’étaient plus des enfants. De 

surcroît, ils découvraient leur nudité, soit leur sexualité, et, à ce moment-là, que font les parents ?  Ils 

invitent leurs enfants, devenus adultes, à voler de leurs propres ailes et à quitter leur nid douillet. 

Adam et Ève ont eu, à leur tour, des enfants. Et, leurs histoires se continuent encore, aujourd’hui. 

 

Texte que je dédie à ma sœur Johanne 

 

 
Foi et Partage : 50 ans 

 

Par : Jean Roy 

 

Du 30 août au 7 septembre 1968, Jean Vanier animait une retraite à Marylake, 

commençant ce qui allait devenir Foi et Partage. 

C’est de Foi et Partage qu’est née La Maison Les Béatitudes. 

On peut rendre grâce pour toutes les bénédictions apportées durant ces 50 

années !  

 
 

 « Centre Nutritionnel de Kisangani (Enfant bien-aimé) en R.D.C.» 
 
 

Merci à tous ceux et celles qui, d’une façon ou d’une autre, ont 
contribué à ce que nous puissions atteindre notre objectif pour 
2018.  

F. Jean Beloin s.c. 

 



Anniversaires 
des abonné(e)s du bulletin 

 

 Éliane Champagne 18 septembre 

 Martine Locas Beauchesne 
                                      18 septembre 

 Francine Forget 20 septembre 

 Marie Watier 21 septembre 

 Pauline Demers 24 septembre 

 S. Gisèle Gamache 26 septembre 

 F. René Mailloux 26 septembre 

 Sonia Bilodeau 28 septembre 

 Raymond Duquette 28 septembre 

 Line Coutu  29 septembre 
 

 Jacqueline : 36 ans 
 aux Béatitudes 1 octobre 

 Jacques Trudeau 2 octobre 

 Alain Turcotte 3 octobre 

 Thérèse Plante 4 octobre 

 Rita Barriau  6 octobre 

 Michelle Huard 7 octobre 

 Alyre Picard  7 octobre 

 Pierrette Mathieu 10 octobre 

 Micheline Morin 11 octobre 

 Lucie Bouffard 12 octobre 

 Jana Létourneau 12 octobre 

 Jacques Brügger 16 octobre 

 Suzanne Chiasson 18 octobre 

 Michelyne Laflamme 18 octobre 

 Caroline Audette 21 octobre 

 Jules Houle  22 octobre 

 Peter Paul  22 octobre 

 Normand Santerre 26 octobre 

 André Lafontaine 28 octobre 

 Diane Labrecque 29 octobre 

 Michel Denis : 12 ans 
aux Béatitudes 31 octobre 

 Serge Mailhot 31 octobre 
 

 Ghislaine Métivier 1 novembre 

 Clémentine Uwineza 1 novembre 

 Guy Labrecque, prêtre 4 novembre 

 Louise Champagne 6 novembre 

 Yvon Bilodeau, prêtre 9 novembre 

 Marthe Gagnon 9 novembre 

 Louise P. Bergeron 10 novembre 

 Jean-Denis Doucet 10 novembre 

 Jean-François Rouleau 11 novembre 

 Marc Rioux  12 novembre 

 Johanne Thomsen 13 novembre 

 Hélène Turmel 14 novembre 

 André Aubé 19 novembre 

 Solange Cossette 19 novembre 

 Johanne Lapointe 19 novembre 

 Lucille Turcotte 20 novembre 

 Mgr Luc Cyr  21 novembre 

 Réal Forest  22 novembre 

 Johanne Tardif 22 novembre 

 Marie-Rose Grondin 28 novembre 

 Robert Huard 29 novembre 

 Maxim Beauregard 30 novembre 
 

 Sanja Metrovic 4 décembre 

 Michel Bonneville 6 décembre 

 F. André Laflamme 12 décembre 

 Anne Bürgi 14 décembre 

 Sylvianne Lamirande 14 décembre 
 

 

Thème du prochain bulletin : 
 

Thème de l’Avent 2018 : 
« Seigneur, que devons-nous faire? » 

 

Calendrier 
 

Jeudi 6 septembre : 
Journée d’adoration   7h00 à 22h00 
 

Samedi 15 septembre : 
Journée des engagements  
Accueil 9h00    9h30 à 16h00 

 

Mercredi 26 septembre : 
Témoignage : Un brin d’espoir au Rwanda
 16h00 à 20h30 
 

Mercredi 10 octobre : 
Fête du 70e de Michelle Huard 
(pour les membres ou sur invitation)  

16h00 à 20h30 
 

Dimanche 14 octobre : 
Foi et Partage,  
Église Précieux-Sang 13h30 à 18h45 
 

Mercredi 24 octobre : 
Témoignage : La vie d’une infirmière en 
CHSLD 16h00 à 20h30 
 

Mercredi 7 novembre : 
Prendre soin de sa santé mentale 
 16h00 à 20h30 
 

Dimanche 11 novembre : 
Foi et Partage 
Église Précieux-Sang 13h30 à 18h45 
 

Samedi 17 novembre : 

Fête regroupée de France Croteau, 
Ghislaine Métivier, Jean Roy 
(pour les membres ou sur invitation) 
(accueil à 13h00)   13h30 à 18h45 
 

Samedi 1er décembre : 
Ressourcement communautaire 
Accueil 9h00   9h30 à 16h00 
 

Dimanche 9 décembre : 
Foi et Partage, Fête de Noël 
Église Précieux-Sang 13h30 à 18h45 
 

Mercredi 12 décembre : 
Comment bien pratiquer la gratitude 
 14h30 à 18h45 


